
Noisy le Roi, le 17/01/2016 

RESUME SUR MON ACTION MENEE A l’APPVPA 
 

Participer à une association pour la protection d’un territoire tel que celui de la plaine de 
Versailles en aidant les agriculteurs à se diversifier et à se développer comme le fait avec 
succès la Ferme de Gally (qui propose aux petits citadins la cueillette des fruits et des 
légumes) est une démarche particulièrement vertueuse qui m’a beaucoup intéressée.  

Je m’y suis donc naturellement engagé, d’autant plus que le président de cette association 
assurait à l’époque, en plus de son mandat de maire, CELUI DE Conseiller général, les 
fonctions de président, de secrétaire général et de trésorier (les élus correspondants 
n’étant pas assez disponibles pour s’en occuper) ce qui représentait globalement une 
charge particulièrement lourde. 

En tant que tout nouveau retraité et n’ayant pas encore de délégation dans mes fonctions 
municipales, j’ai pu m’y investir pleinement et apporter mon énergie et mon expérience en 
assistant le président sur le plan opérationnel :  

 Gestion du fichier des membres,  
 Réalisation et diffusion des comptes rendus de réunion,  
 Création d’un site internet,  
 Participation à l’organisation de différentes manifestations,  
 Préparation des CA, AG et diverses manifestations avec présentations PowerPoint, 

rapports moraux…  

L’entreprise Arc Essor, spécialisée dans l’aménagement du territoire, avait très justement 
proposé de valoriser et de promouvoir la plaine de Versailles comme l’avait fait en son 
temps le « maître des lieux » : Louis XIV qui développait les arts, la culture et le patrimoine. 

Différentes études stratégiques ont alors été engagées par des étudiants de l’Université de 
Saint Quentin en Yvelines et par l’institut d’AgroParisTech, mais à chaque fois, ils étaient 
obligés de refaire l’étude complète de l’existant ce qui m’a amené à créer et à structurer 
une base de données documentaires (d’environ 150 documents) et d’en assurer la gestion 
(voir la bibliographie). Cela leur a permis de mieux se concentrer sur leurs propres études, 
d’enrichir l’existant et d’obtenir des résultats beaucoup plus intéressants en matière de 
suggestions d’amélioration, de valorisation et d’évolution touristique du territoire. 

Ont ainsi été engagé : 

 Le développement de circuits courts :vente à la ferme et les AMAP (Association 
pour le Maintien d’une Agriculture Paysanne) ainsi qu e celui de la filière équestre. 

 L’organisation de plusieurs journées portes ouvertes. 
 Le lancement de la réhabilitation de l’allée Royale de Villepreux. 

Le programme européen Leader, chargé du développement des territoires ruraux en 
Europe, a lancé (pour la première fois en Ile de France) un appel à projets en vue de 
financer certains projets correspondant à des axes stratégiques de développement très 
précis. Nous avons alors organisé la structure de réponse et défendu avec conviction notre 
dossier. Nous avons été retenus et avons obtenu des financements pour des actions 
précises. J’ai alors veillé à ce que les projets engagés respectent scrupuleusement le cadre 
de ces financements. (Je savais en effet, pour avoir travaillé avec les administrations et 
l’Europe que la rigueur était de mise !).  

Leader a notamment financé un « guide de randonnées », une « signalétique 
spécifique » du territoire, mais certains autres projets avaient tendance à s’écarter des 
axes de financements prévus et des réels besoins concrets des agriculteurs en privilégiant 
plutôt les céréaliers face aux maraichers ou en s’orientant un peu trop vers le luxe, le 
prestige et l’excellence… 



Noisy le Roi, le 17/01/2016 
J’ai donc cherché à lutter contre ces dérives mais également à améliorer les structures de 
l’association pour augmenter son efficacité ce qui m’a valu quelques inimitiés… 

J’ai aussi milité (et réussi) à ce que le bureau s’ouvre à d’autres élus du territoire pour 
éviter que ce ne soit toujours les mêmes qui restent en place et pour empêcher qu’il y ait 
une sorte de désaffection des autres communes vis-à-vis des objectifs de l’association.  

Ces éléments ont vraisemblablement dû contrarier les objectifs du président relatifs à la 
création d’un éventuel projet d’intercommunalité ce qui expliquerait ses probables 
rancunes à mon égard et ce qui a suscité le peu de reconnaissance vis-à-vis du travail que 
j’avais réalisé ! 

Ayant été élu fin 2011 à la présidence du SEY, j’ai alors cessé mes activités bénévoles à 
l’APPVPA (conformément à l’engagement que j’avais pris pour éviter tous cumuls de 
mandat et une charge trop importante !) qui ont été en définitive intellectuellement très 
enrichissantes pour moi. 


